
Le doteur.- Cheri aii, votre
femme est morte ?

Le mari. - Oui docteur, au mo-
ment même où vous ouvriez la
porte, elle a filé.

Le docteur.- Vous m'avez l'air
désolé.

Le mari.- Je m'en consolerais
encore, si la maladie ne m'avait pas
tant coûté.

*

UN arieF PALAis-Le. Vrai Canard a
visité hier l'établissement de Léon Ver-
vais pour y admirer les travaux d'amélio
ration qui y sont en voie d'accomplisse-
ment. Le grand salon a été agrandi du
double. Le dessein architectural des
colonnes, le la frise du plafond et les
détails de l'ornementation ont été faits
avec le goût le plus délicat. La salle dans
son ensenible a une beouté des plus im-
posante. Là rien de rococo tout y respire
le chic mode"ne. La salle de billards est
un·véritabler'bijou Le publie pourra juger
des immenses'proportIons de cet établis-
sement lorsqu'il saura qu'il occupe les
Nos. 652, 554, 556, 558 et 500, de la rue
Crai g.

C'est sans contredit le plus beau res-
taurant du Canada.

Bomrie Onc&ts.arioN-Le comité de
l'Expositin de 1880 à Montréàl, mérite
un bon peint. Il a fait un acte de justice
en donnant à MM. O. Bertrand et Théo.
Lime Lanctot, un contrat considérable
pour les rafralchissements qui Seront ser-
vis surt le terrain de l'Exposition.

Pour notre part nous sommes sûrs que
le public sera servi à sa pleiné et entiere
satisfaction. Toutes les précautions ont
eté prises par les contracteurs pour don-
ner aux visiteurs les boissons, les plus
pures et les cigares les plus fins. Il y va
de l'honneur de Montréal. MM. Burtrand
et Lanctot le eomprennent et ils agissent
en conséquence. M. O. Bertrand, est le
prepriétaire du beau restaurant No. 886
rue Ste. Catherine. l; Théétime Lanctot
tient. son populaire établissement au coin
des rues Ste. Catherine et Sanguinet.

AiR I TiSEs Bs !-Cré mille noms d'une
pipe I En avant les Joachim I Le mot de
ralliement est : Allons à l'Hôtel des Ca-
nards, tenu par Jos. Morache, No. 920,
rue Ste. Catberine, entre les rues des
Allemands et St. Constant. Les salone
particuliers sont confortables et élégami-
ment-moublés. Les artistes ontlun bon
piano à leur disposition dans -le grand
selon. Quant aux liqueurs et cigares s'est
Numero UN.

SoLUTioN D'U GRAND PRoB1.nu.--Enain
il est trouvé le mot de l'énigma , .

Les étranger& qui; visiterontý Montréal
ndant l'Exposition ne deyront pas ou-

b ier de voir un pbénomène'extraordinaire
sur la rue St. Laurent .'un' convoi de
chemin de fer et un ste'éaàer mis ïn' mou -
vement par l'eau. Dans le salon élégant
Sacieux et.toujours frais du Rideau lsb

o..52, rue St. LIaurertt, to upar ,Aasel.-
me Itiénd1éu, ils .er l' fua e
merveilleuse .placée au iu du a'd
salon. Daris le bssin 'de 'etle fotaine le
steamer et le convoi.sont perpétuellnsent;
en activité. Cette curiosité mérite.d'ùtre
vue. Chez Riendeau le Lager est tenu sur
la glace et les liqueurs et cigares sont
.0. K.

BoxEz Cnic.-Montréal à l'occasion de
la prochaine exposition tient à se montrer
la reine des villes dans la Puissance. Cita-
â Le marchiand a un point d'orgueil, c'est

e montrer aux étrangers un stock de
marchandises qui les obligera à faire des
emplettes. En allant sur la rue Ste. Ca-
therine, entrez chez MM. Dérome et
Lefrançois, et dites-nous si votre ville n'a
pas le droit de s'enorgueillir de la beauté
et de variété de leur fonds de commerce.
«Vous y.trouverez des coiffures, chapeaux
de soie ou en feutre qui sont le dernier
mot de la nouveauté et du chic. Leurs
prix sont d'une modicité telle que la con-
curreoce est aux abois. N'oubliez pas
l'adresse ; c'est au No. 614, rue Ste. Ca-
therine.

LE VIRAI CA3NARD. __________

1880-EXPORITiON-1880.
Comme il est plus que probable qu'il y

aura foule durant l'Exposition qui doit
avoir lieu bientôt, nous croyerions man-
quer à notre devoir si nous n'invitions
pas tout spécialement les hombreux visi-
teurs étrangers à se rendre au Magasin de

L'TENDRg, ARSENAULT & Cie.
Au No. 5i1, rue Ste. Cetherine.

Magasin de Nouveautés reconnus sous le
nom du

VRAI BON MARCHE
Vous trouverez chaque département

bien assorti et du dernier goût. Nous fai-
sons une ligne spéciale desTweeds, Cash-
mere, Etoffes à Robe, Lainages de toutes
sortes. Dans les Modes nous ne sommes
pas battus. La semaine prochaine nous
donnerons un détail des principales Mar-
chandises que nous recevons de ce temps.
ci.

N'oubliez pas l'adresse é
No. 591, Rue Ste.ý Catherine,

LETENDRE, ARSENAULT Cia.

LE Gz.-Nous allons peat-étre sur-
rendre nos lecteurs en leur disant' que
éclairage au gaz.est plus écpnomique

que la lumière de l'huile de Charbon. Rien
de brutal comme uIn fait. Le fait est là pour
prouver notre assertion. Un de nos voi-
sins M. Edouard Vervais, propriétaire
d'un restaurant des plus populaires, nous
assure qu'il a été loin de faire des écono-
mies en s'éclairant au pétrole. Aujour-
d'bui son établissement est le plus splen-
didement Illuminé du quartier. Quatre
becs de gaz éclairent la façade de sa
maison et de nombreux jets de iliuminent
tous les salons. Jugez en en passant au
passant au No 28 rue St. Gabriel.

ResTraunINT PoPULAs.-Mlonsieur P.
Cavale, le restaurateur de la Chambre
des Communes à Ottawa, vient d'ouvrir
au No. 981, rue Ste. Catherine, près de
l'encoignure de la rue St. Dominique, un
restaurant fashionable ou ses anciens client
et le public pourront être sûrs d'avoir à
toute beure un 'U pas à la carte servi avec
tout le comfort désirable. Le menu sera
des plus variés et contiendra toutes les
primeures des saisons. La cuisine est sous
a direction d'un chef de. première classe.
Les liqueuri clans. le restaurant seront
fournies par M Desmaisons, qui a teu-
jours eu à Montréal, la renommée de
tenir une cave approvisionnée des vins
des meilleurs crùs. Les amateurs de la
bonne chère ne devrant oublier d'aller se
commander un dixer ou un souper in,
au nouveau restaurant, No. 981, rué Sto.
Catherine.

EcnoEcs - Le Vrai Canard pendant sa
visite à St. Jérôme. a battu aux. échecs
M.-1 blarchapd;,Ie champion de l'endroit,
rerspori'i.t 'deux parties sur'trois.r Si Mi.
Marchïàd n'est pas Watisfait nous som;es
prêtà li' donner sa revafrche moyennant
un- enjeu de $25. La partie devant être
jouée à l'Hôtel du Canada avant le 15
septembre prochain.

A L'Eiposiion.-Nos lecteurs se rap-
pellent 'qu'à' la.'derièlt' Expdsi'tien' de
Paris;/un diplôo'e d'hoiíneur a été décr-
né à notre compatriote M. Jos. Céd'ras,
pour les meilleurs échantillonsde;Cha-
pellenie. Cette année M. Cédras exposera
à l'Ex hibition di la Puisaice à"Mon réal
des. chapeaux-'de sa fabriqe qui' certai-
nement remporteront la palme.' Ces cha-
peaux peuvent être vus tous les jours
dans le magasin de, IL Cèdres, No.u 7,
rue St. Laurent. Ils sont vendus à des
prix qtil font rager la concurrence. Un
chapeau de Cédras, chose extraordiaaire,
co te moins cher qu'un article iférieu
acheté ailleurs. Allez chez Cèdres et vous
en serez convaincus.

MUSIQUE NOUVELLE.
Lettre d'une cousine à son cousin.

Chansonnette . . . . 35C
Just as you say, Solo de iano 5c
Espoir Méditation " ' 35e

Expédié franco, sur réoepito Ju prix
marqué; (en timbres-poste, ou autre.
ment) Publié par

BRNEST LAVIGNB.

LE RESrAURANT A L'EXPO-
SITION.

Nous avons une bonne nouvelle à an-
noncer à nos lecteurs. MM. J. B. Emond
et Pierre Meunier, se sont associés pour
tenir sur le terrain de l'Exposition à Mon.
tréal, un restaurant qui devra être patro-
nisé par tous nos compatriotes. Un diner
complet, potage, viandos, légumes et des.
sert sera servi à raison de 25 cents par
tête. Le menu sera varié et les viandes
seront de premier choix. J. B. Emond a
déjà fait ses preuves comme restaurateur
et il a toujours donné satisfaction au pu-
blic. En 1876, il a servi à l'Exposition
des diners pour 5000 à 6000 personnes. Il
a été le seul restaurateur qui a bien ser-
vi le public. A l'Exposition de 1880 il
tiendra à garder sa bonne réputation
Lorsque vous visiterez l'ixposition, vous
irez prendre votre lunch ou votre diner
au Stand No. 3.

ExPosITIo.-L'Exposition de 1860,
nous. vous parions ce que vous voudrez,
n'aura riet de. plus attrayant à montrer
que le salon'magnifique du Vrai Truteau,
coin des -rues Craig et Chenneville.- -Les
sculptures et les merveilles de l'art s'y
déploient avec neaucoup de magnificepce.
Rien ne peut rivaliser avec l'abondance
et la variélé de ses Free Lunchs. Truteau
ne serait pas le Vrai Truteau s'il avait
quelque chose chez lui d'une qualité infé-
'eure.

EXCURSIONS QUOTIDIENNES.
Sur lei rapides de LA CHIAE

Le mognilîque*vapeur Beauharnoir, ca-
pitaine J. lilgate, part de Lachtine tous
les matins àl l'rivée du train qui part de
la gare Bonaventure à 7.15, a. m. Le
f.-auharnoi arrive à Montréal vers 9. 15,
a. in.

Prix des billets 50 cents à vendre à la
gare Bonavent·.re. Ce voyage est des plus
agréable et nous recommandons aux lec-
teurs du Vrai Canard de le faire tous les
matins pour remplir leurs poumons d'un
air pur et frais.

EXPOSIT ION.
DE LA

PUISSANCE DU CANADA,
. A MONTREAL.

OUVERTE LE 14 SEPTEMBRE 1880,
ET SE TEIRMINANT LE 24.

Pour toutes informations. S'a-
dresser à

S. C. STEVENSON.
Sécretaire du conseil des Arts

et Manufactures, ou à
G. LECLERE,

Sécrotaire du conseil d'Agricul-
reP. Q. Montréal.

31 Juillet 1880.

FEUILLETON ILLUSTRE
Journal hebdomadaire paraissant le

Jeudi.
Cotte fouille exclusivement lit

téraire et unique dans son genre au
Canada, contient huit grandes pa.
gos de feuilleton qui sont et seront
toujours dos plus émouvants et des
plus moraux.

Nous enverrons, gratis, un nu-
méro spécimen à toute personne
qui en fera la demande.,

Les personnes disposées a pren-
dre une agence voudront bien réfé.
rer au FEUILLETON ILLUSTRÉ pour
les conditions.

Abonnement: par an, S1.00; six
mois, 50 ets; trois mois, 25 e.

C. Morneau Propriétaire.
Adresser : Boîte 1986 B. P.

Protection contre le feu et l'eau. Pre-
mier prix obtenu à l'Exposition d'Ottawa
de 1879. PelInture Caetlclaic lustrée
Patentée.

CouLEUIs.-ttouge, Bi une et Noire, 96e
le gallon, mesure Impériale. Un gallon
couvre un espace de 180 pieds sur le bar-
deau, et de 400 pieds sur la tôle et le fer.
blanc.

CooLEuss.--Ardoise, Cris français; Bleu
ciel, russe et autres nuances, $1.80 le gal-
'on. Un gallon couvre un espace de 500
pieds sur le bois.

Peinture garantie et vendue 25 pour
cent moins cher que les autres. Argent
remboursé et troubles payés si lacietetr
n'est pas satisfait.

Manufacturé et vendu par .

A. A. WILSON & C.,
No. 23, RUE STE-THÉRÈSE,

Coin de la rue St-Gabriel, à côtA de l'Hô-
tel du Canada, Montréal;

237 Rue Notre-Dame. Montréal.
ECONOMIE! ECONOMIE I Les lec-

teurs du Vrai Canard aPprendront avec
plaisir que CIARLES MEhUNIER & CIE
offrent aujourd'hui des avantages excep.
tionnels aux ménagères (lui tiennent_
avoir des Epiceries de première qualité à
des prix raisonnables. Son stock est des
plus -aeiés. On y trouve tout ce qu'il faut
pour la table la mieux fournie. Cette mai-
son est recommandable à cause de la sa-
tisfaction qu'elle garantie toujours à ses
clients. Les ordres peuvent être donnés
par le téléphone. C'est au coin des rues
St. Dominique et Viir-.

RUE ST. GABRIEL, Montréal.
Cet Hôtel est maintenant la propriété

de
MADAME SAVCIER

qui est bien connue du public voya.eur.
La nouvelle administration ne néglige

rien pour en faire un hôtel de première
classe. L'établissement a été restauré et
a subi des reparations nécessair' s. L'Hô-
tel est situé au centre les affaires.

Des omnibus à l'arrivée et al départ
des trains et vapeurs.

MADAME SAUCIER espère revoir son
ancienne clientèle à qui elle promet satis-
faction. Ses prix sonît modétrés.

[LE CROSBOIS.
Ce BOCAGE charmant est ouvert au

public pour la saison et le service se fait
par le magniique Vapeur MONTAR.
VILLE.

Sur l'île on trouvera des pavillons sous
lesquels on aurs. un abri en cas de pluie.

Le carrousel et tous les jeux populaires
qui se trouvaient l'an dernier au Parc de
l'ile Ste. Ilélène sont installés à l'le-
Grosbois.

Prix du passage aller et retour 10 ets.
Enfants moitié prix.
17 Juillet 1880-No. 48.


